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ont pu voir il Lourdes : mais c’en est comme une réduction, et 
la prière n’en est pas moins ardente.

Y a-t-il eu des guérisons vraiment extraordinaires et, à la 
prière de sa Mère, Jésus-Hostie aurait-il accordé des faveurs 
plus signalées ? On peut le croire, mais je crois aussi que c’est à 
cette cérémonie unique qu’il faut rattacher la protection parti­
culière dont nos pèlerins furent l’objet à leur retour. En voici 
le récit abrégé.

***

Les voyageurs qui descendent de Montréal à Québec savent, 
qu’après avoir traversé le pont du St-Maurice, la ligne du Paci­
fique Canadien bifurque en deux voies : l’une qui monte aux 
Orandes Piles, l’autre qui descend vers le Cap de la Madeleine. 
Le premier train de pèlerins, qui nous avait quitté il midi et 
demi, attendait à l’extrémité de ce dernier embranchement le 
passage des trains réguliers, puis devait trouver voie libre. De 
fait, les employés du train de pèlerinage laissèrent passer un 
premier convoi descendant vers Québec, mais par une erreur 
bien regrettable, ils partirent vers Trois-Rivières avant le pas­
sage d’un deuxième train régulier en route vers les Piles. 
Celui-ci, parti des Trois-Rivières à midi 50, arrivait au bout du 
pont du St-Maurice lorsqu’il se trouva, en plein élan, lancé sur 
la locomotive géante du train de pèlerinage courant, lui aussi, 
â bonne allure. On sait avec quel fracas s’étreignent d’ordi­
naire de pareils monstres : disons aussitôt que, par une protec­
tion vraiment providentielle, il n’ v eut aucun accident sérieux 
à regretter sur le train des pèlerins.

Le convoi, en route vers les Piles, subit de forts dommages et 
la perte la plus regrettable et la plus pénible ce fut la mort du 
mécanicien Pierre Caron. Nous recommandons, aux prières 
de nos lecteurs, l’âme de ce bon trifluvien au jugement duquel 
je n’en doute pas, la bonne Vierge du Cap a dû apparaître 
avec tous les trésors de son cœur et de son amour.

On devine l’émoi et l’affolement de pareilles rencontres : on 
s’appelle, on se cherche et, grâce à Dieu, on se retrouve. Un 
de nos Pères est renversé contre une porte, il en est quitte pour 
un court voyage au pays des rêves ; des enfants sautent par les


